
Les modes de mise au point 
Un peu d’histoire 
Sur les anciens appareils argentiques, la mise au point se faisait de façon « manuelle » en 
tournant la bague de mis au point de l’objectif, qui modifiait le tirage de l’objectif, jusqu’à obtenir 
un image nette dans le viseur.


Ensuite sont apparus les télémètres couplés sont apparus. Deux images vues par des viseurs 
distants devaient être superposées pour que la photo soit nette. Ce principe était utilisé sur les 
appareils reflex sous forme de micro-prismes ou de stigmomètre sur les reflex argentiques.


Les premiers appareils à mise au point automatique utilisaient des télémètres infra-rouge ou a 
ultrasons (appareils Polaroïd), puis une cellule spécialisée qui analysait les micro-contrastes 
locaux par réflexion d’une partie de l’image à travers le miroir semi-transparent de l’appareil.




C’est l’arrivée des capteurs numériques qui a réellement permis la mise au point automatique 
directe sur le plan film. 


L’électronique de l’appareil analyse les micro-contrastes de certaines zones du capteur pour 
déterminer la netteté de ces zones.


Les modes de mise au point 
Sur les appareils modernes, la mise au point peut se faire de différentes façons:

	 

	 - Mode manuel M : comme sur les anciens appareils on effectue la mise au point en 
tournant la bague de l’objectif (ou avec des boutons sur le boitier) jusqu’à obtenir une image nette 
dans le viseur. 


Ce mode est parfois assisté par une indication dans le viseur indiquant si un sujet est net ou pas 
(changement de couleur du collimateur central, ou surlignage des zones nettes).


	 - Modes automatiques : c’est l’électronique de l’appareil qui pilote l’objectif pour obtenir la 
netteté.


Les modes automatiques  
La plupart des appareils proposent plusieurs modes automatiques:


	 - Mode ponctuel : généralement nommé S 

Il permet de faire la mise au point sur un endroit précis de l’image. Une fois cette zone choisie 
l’appareil pilote l’objectif pour que ce qui s’y trouve soit net.


La taille de la zone est généralement réglable, d’un point précis à la totalité du capteur. 

Elle peut être centrée ou non en déplaçant des collimateurs dans le viseur pour les amener sur la 
zone de l’image sur laquelle on désire faire le point. Ça permet de faire la mise au point sur un 
sujet qui n’est pas au centre de l’image.


Le mode « matriciel » est une variante dans laquelle c’est l’appareil lui-même qui choisit ce qui 
doit être net dans l’image, sur un nombre plus ou moins élevé zones. 

C’est le plus pratique à utiliser, adapté à une grande variété de situations classiques, mais il ne 
permet pas de fixer les priorités que le photographe veut donner à sa photo.


Dans ce mode S, si le sujet principal de déplace avant le déclenchement, l’image risque de ne 
pas être nette. D’où l’intérêt du


	 - Mode continu : généralement nommé C


L’appareil suit un sujet en mouvement sur lequel un collimateur a été placé au début de la mise au 
point tant que le déclencheur est pressé à moitié ou que l’on appuie sur la touche « AF ». Le sujet 
sera alors net même si il se déplace avant le déclenchement.


Dans ce mode il est également possible de choisir la zone initiale, plus ou moins large, centrée ou 
non, et il suffit de suivre le sujet avec l’appareil pour que la mise au point s’adapte.


Les appareils les plus performants peuvent suivre plusieurs sujets en mouvement avec un mode 
C multizone très pratique, par exemple pour la photo animalière ou de sport. Dans ce cas, 
l’appareil détecte les sujets en mouvement et les suit dans le viseur.
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